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Indépendance !
Il est parfois utile de rappeler des principes : conformément aux
Statuts de l'APEX*ULIS, association éditrice, le Phare est un moyen
d'expression populaire, indépendant de toute pression politique,
philosophique ou religieuse. Il est à la disposition des habitants des
Ulis et de tous ceux qui contribuent, ou ont contribué, à donner de
la force et de l'esprit à cette Ville, que ce soit à titre individuel ou
collectif, même s'ils résident dans une autre Commune ou un autre
Département, voire un autre Pays. Les seules choses pour lesquelles
le Comité de Rédaction est très vigilant, c'est que cette expression
soit de qualité, sans fausse information, ni diffamation, ni manque
de respect, ni divulgation non consentie de la vie privée, ni publicité.

Dans le cadre de ces principes, beaucoup de choses sont possibles.
Vous pouvez vous exprimer individuellement ou à plusieurs, à titre
personnel ou en vertu d'une responsabilité que vous avez dans une
association ou dans un collectif. Vous pouvez exprimer votre joie
ou votre tristesse, votre accord ou votre désaccord, vos critiques,
vos projets et vos propositions. Vous pouvez le faire par écrit ou
graphiquement... Mais vous pourriez mettre directement le Phare
au recyclage papier le jour où vous constateriez qu'il a cessé d'être
une publication associative indépendante.

Pierre Piquepaille
Membre du Comité de Rédaction
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Cher Phare des Ulis,                                     [extraits d'une lettre reçue]

C’est toujours un plaisir de lire tes pages si diverses, en particulier le numéro
27 avec les voyages au Cameroun, au Niger, au Pérou, au Sri Lanka de
tous ces jeunes découvrant le monde et partageant leurs souvenirs et leurs
impressions. (...) Cher Phare, merci de ton attention et encore bravo pour
tout ton travail d’information.

Les Ulis, le 29 décembre 2005                      Michèle Montaggioni
Habitante de l'Ermitage
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DIALOGUES DE CHATS

Trois chats se retrouvent au milieu d’un
buisson en bordure du Parc Sud.

Le premier, Patapouf, au poil bien luisant, se trouve là un
peu par hasard : il poursuivait un merle moqueur depuis la
résidence de sa maîtresse. La seconde, Toutoune, fait pitié
à voir : mise à la porte par sa maîtresse, cela fait un mois
qu’elle erre aux abords du Centre Commercial, en quête de
nourriture. Quant à Cigare, il est tout désorienté : son maître
a soudain disparu de l’appartement où ils habitaient tous
les deux depuis plusieurs années. La fenêtre du balcon, par
laquelle il avait l’habitude d’entrer et de sortir, a les volets fermés.
Cigare passe ses journées à guetter à l’entrée de l’immeuble.

« Ce n’est pas une vie, dit Toutoune, j’ai tout le temps
faim. Il y a de moins en moins de souris.»
Cela rappelle de mauvais souvenirs à Patapouf : « Moi,
c’est en plein hiver que je me suis retrouvé dehors. J’étais
encore tout petit et j’avais passé la nuit coincé dans un
buisson d’épineux. Heureusement qu’un enfant m’a vu.
Sa mère m’a hébergé jusqu’à ce que quelqu’un m’adopte.
Ce fut long, car la PFDUA a mis du temps à trouver
quelqu’un de sérieux. Ils sont même allés jusqu’à
s’adresser à des vétérinaires de Paris. Enfin une dame
seule a vu l’affichette avec ma photographie et m’a
recueilli. Elle est heureuse de s’occuper de moi et, de mon
côté, je ne lésine pas sur les câlins. Mais elle n’est pas
toute jeune et je ne voudrais pas qu’elle meure avant moi...»
Cigare dresse l’oreille : « Alors, c’est ça, tu crois qu’il est
mort mon maître ? On fait quoi, quand on se retrouve
tout seul ? Heureusement que des voisins me font rentrer
chez eux le soir afin de me donner à manger.»
Patapouf intervient : « Il faudrait que ces voisins te
signalent à l’association. Elle s’occupe de chats comme
toi, entre deux maîtres, ceux qui sont abandonnés ou
perdus. Tenez, l’autre jour, j’ai rencontré Blanchette.
Elle errait depuis trois mois, vivant de je ne sais quoi.
Elle faisait peur à tout le monde tellement son pelage
était plein de tiques et de noeuds. Eh bien, la Police
Municipale l’a trouvée et l’a confiée à la PFDUA, qui
l’a gardée dans son local de convalescence pendant
cinq semaines. Vous vous rendez compte, tous les jours,
matin et soir, quelqu’un venait lui donner à manger, la
soigner, la caresser, lui parler gentiment. A la fin, une
famille adorable l’a adoptée, sans tenir compte de son
âge (elle avait douze ans), cela fait des années que
cela dure, et ils sont tous heureux.»
Cigare reste sceptique : « Elle a eu de la chance car sou-
vent les gens ne veulent pas se gêner pour les animaux.
Ma copine Croquette, une petite fille l’avait reçue pour
son anniversaire. Eh bien, l’été suivant, ses parents n’ont
jamais voulu l’emmener en vacances avec eux. Ils l’ont
déposée au bord de la route...»
Patapouf intervient : « Ne soyez pas si négatifs ! Voyez les
vétérinaires qui nous soignent ; toutes les personnes de

bonne volonté qui nous adoptent ; tous ceux qui nous
recueillent chez eux en attendant que nous soyons adoptés ;
tous les bénévoles qui surveillent notre santé dans les
quartiers et viennent tous les jours voir si nous allons bien,
même pendant les vacances ; toutes les personnes qui
travaillent au sein de l’association... Mais cela ne suffit
pas, nous sommes si nombreux à être dans le malheur !! »

C’est à ce moment-là qu’un énorme gros porteur passa
bruyamment au dessus du Centre Commercial et rendit la
suite de cette conversation inaudible...

Rédigé par Joëlle Bourgeat
Traduit du « miaou » par Françoise Piekarec

Ministère de la Santé et des Solidarités
Ministère de l'Agriculture et de la Pêche

COMMUNIQUÉ du 3 mars 2006 [extraits]

Avis de l’AFSSA sur l’évolution du risque sanitaire
représenté par les chats au regard de l’influenza aviaire

L’AFSSA (Agence française de sécurité sanitaire des
aliments) vient de rendre son avis sur l’évaluation du risque
représenté par les chats, en tant que vecteurs du virus H5N1,
pour les autres animaux et pour les personnes. L’Agence
recommande la mise en œuvre systématique, dans les
zones infectées par le virus H5N1 (en France seule la zone
de la Dombes est concernée), de mesures visant à maîtriser
les contacts directs entre les chats et les oiseaux, et de
surveiller les causes de mortalité chez les chats.

Elle souligne l’intérêt, dans les zones réglementées autour
de foyers d’influenza aviaire hautement pathogène, de met-
tre en œuvre des mesures de restriction des mouvements
des chats.

L’AFSSA précise que dans les zones exemptes d’oiseaux
infectés par le virus le risque d’infection du chat est nul. Il n’y
a donc aucune mesure particulière à prendre.
[...]
Ces mesures de précaution, temporaires, ne doivent pas
inciter à abandonner les animaux de compagnie.

Source : http://www.sante.gouv.fr/htm/actu/31_060303b.htm

" La grandeur d’une nation et ses progrès moraux
peuvent être jugés par la manière dont elle traite
les animaux."       Mahatma Gandhi  (1869-1946)

VENEZ NOUS REJOINDRE !
Protection Féline Des Ulis et Alentours

Esplanade de La République BP 43
91940 LES ULIS

Contacts : 01 69 07 82 66 (Françoise)
ou téléphoner au 01 64 46 35 47
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TOUS ENSEMBLE !
[ndlr - Textes recueillis par un membre de la Rédaction du Phare,
le 27 janvier 2006, au LCR du Luberon, lors de la fête annuelle de
l’Entreprise d’Insertion Val d’Yvette Multiservice, qui a réuni une
centaine de participants.]

D’où qu’on soit, d’où qu’on vienne, des salariés, des employeurs,
des clients sont devenus, le temps d’une soirée au moins, plus
unis dans une même fête.

Marie-Christine Juster,
Secrétaire à Val d’Yvette Multiservice

Val d’Yvette Multiservice (VYM), repas d’Entreprise et
Citoyenneté aux Ulis : La Régie de Quartier des Ulis a eu
raison de faire le pari de la Citoyenneté par l’Economique.
Le repas 2006 illustre la consolidation de VYM, entreprise
un peu particulière. Quelle entreprise a la genèse d’une
autre ? Tout en volumes, ce local, le vin de Jason, le DJ
favorisent les mouvements. Les invités ne distinguent plus
qui est qui, rencontrent des hommes, des femmes circulant
les uns vers les autres, qui se parlent, dansent, mangent,
boivent, vivent ensemble parce qu’ensemble, ils travaillent.
Le parcours est unique, la citoyenneté collective. Une fête
réussie où l’on se photographie, beaucoup, pour qu’on se le
dise… mais alors, « La Banlieue » : c’est dans la tête ?
C’est un mythe ? Les citoyens sans le travail ?  VYM, La
Table de Cana vous faites la réputation des Entreprises d’In-
sertion, de vos métiers, de votre Métier. Votre développement
vous réussit, ne changez rien, continuez de changer tout !

Janine D.

Les administrateurs bénévoles constatent avec toute la satis-
faction du monde que l’insertion n’est pas un vain mot et que
cela ramène beaucoup de gens vers la joie et le bonheur de
manger et danser ensemble.

Bernard Amar, bénévole

Et rose ce que vivent les roses l’espace d’un matin. Nous avons
eu la chance de rencontrer des gens merveilleux, plein de cœur,
de gentillesse, dans une atmosphère amicale et chaleureuse.
Merci.

Khadidja, Abdelhak, Nouari, Alia

Le Bureau de Massy Villaine est très heureux d’avoir par-
ticipé à la soirée de la société Val d’Yvette. Ceci sous le
signe de la rencontre, du partage et de la bonne entente qui
peut servir d’exemple à beaucoup d’autres initiatives. Bon
courage, en espérant toujours travailler avec vous.

M. Machu, Mme Gladys De Clippeleir
 et Mme Oliveira, SCIC HABITAT IDF, Massy

Si tout le monde pouvait comme ce jour se donner la main,
un peu de son temps pour les autres et aux autres, le travail
se ferait dans une atmosphère plus conviviale et sereine. Et
donc continuons à travailler ensemble, pour le bien de tous.

Mlle Secret, agent d’administration,
MM. Kubiak et Lejeune, 3F

Après avoir passé un certain temps à la Régie de Quartier
et aussi à Val d’Yvette, je suis très heureuse ainsi que Salim
d’avoir été invitée par nos anciens patrons. Nous avons ren-
contré des ex collègues, des ex clients, et avons passé une
très bonne soirée. Nous remercions VYM de nous avoir
aidés à un moment où on avait besoin d’aide. Aujourd’hui
encore on gardera de très bons contacts avec toute l’équipe
de VYM. Je serai toujours reconnaissante car c’est la pre-
mière entreprise qui m’a laissée une chance dans le travail.

Jamila Soualmi

2006, Monde obscur où tant de misère dans ce monde existe.
Une lumière s’ouvre à moi dans ce Monde obscur ; cette
lumière, c’est redémarrer d’un bon avenir où ça a com-
mencé et où je continue ma route avec cette lumière de
réussite dans cet avenir. Merci tout le monde. Restons unis
pour le meilleur et le pire.

M. Salim Kahaleras

Arpajon remercie le dévouement de l’équipe Val d’Yvette
et souhaite que notre collaboration perdurera.

MM. Barbarat, Neaut,
Matten, Samba Coulibaly

Après 8 ans, le Val d’Yvette n’a pas oublié ses ouvriers. Que
ça continue dans cette voie avec la même volonté d’aider
et de soutenir son prochain ! Plein de bons souvenirs à la
Régie de Quartier. Remerciements.

Yves et Agnès

Les gardiens des Hautes Bergères remercient toute l’équipe
de Val d’Yvette pour le travail effectué qui n’est pas tou-
jours agréable et parfois très ingrat... Merci pour votre cou-
rage et pour votre persévérance. Merci à M. Abdelaziz et à
toute l’équipe de Val d’Yvette.

MM. Claisse et Bayer

Contact : Val d’Yvette Multiservice
4, Résidence Le Bosquet, Avenue de Saintonge,

91940 LES ULIS - Tel : 01 69 28 73 22
Site web : http://www.vyme.com/
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QUARTIER PLEIN SUD : bienvenue !

Le Conseil de Quartier Plein Sud a eu le plaisir d’accueillir
les nouveaux habitants de la résidence Domaine des Ulis
le 14 janvier dernier au LCR du Lubéron.

Ce fut avec un grand plaisir qu’une soixantaine de person-
nes se sont retrouvées autour du verre de l’amitié. Parents
et enfants ont fait connaissance dans la joie et la bonne
humeur. Des représentants des résidences plus anciennes
du quartier étaient également présents.

Ce premier contact fut très constructif et nous aurons
plaisir à nous retrouver tous ensemble lors des prochaines
réunions.

Katie Darnaudet
Coprésidente, représentante des habitants

LES AVELINES : fêtes de fin d'année

Comme chaque année, l’amicale des locataires a voulu
marquer les fêtes de fin d’année. Les décorations des halls
ont été faites avec la participation de locataires habitant
chaque immeuble. Sur les 22 entrées, la proposition a été
accueillie avec enthousiasme. L’amicale, avec la participation
du bailleur, a fait venir la troupe Philiboul, qui a offert un
spectacle féerique aux habitants de la résidence. Malgré le
froid, les quelques enfants présents ont été émerveillés. Nous
aurions aimé que les adultes soient plus nombreux. Nous
avons ensuite participé aux saveurs « d’hiver ». Ce fut une
journée de fête pour petits et grands.

La Présidente, Josette Gambier
Avelines Logement et Animation - 10, Les Avelines - 91940
LES ULIS - e-mail : avelineslogementanimation@yahoo.fr

mailto:avelineslogementanimation@yahoo.fr
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QUARTIER NORD-OUEST : illuminé

C’est par un froid glacial que s’est déroulée la ballade en
soirée du 28 décembre, du jury du Concours de décorations
de Noël que le Conseil de Quartier Nord-Ouest organise
pour la 2ème année. Mais nous avons été réchauffés et
éblouis par les balcons illuminés de guirlandes, les colonnes
de rideaux de lumières, ces étoiles clignotantes et tous ces
« Pères Noël » rouges grimpant aux fenêtres ...

Résidence des Hautes Plaines, étonnante participation et le
choix du gagnant a été difficile. Bravo, et merci d’illuminer
le quartier pour le plaisir des grands mais aussi pour le plai-
sir des petits qui ont eu droit à une animation de l’Amicale
des Hautes-Plaines et du bailleur, avec paquets-cadeaux
dans les arbres et goûter final !..

Aux Amonts, bonne participation aussi, et un gagnant dont
le grand balcon inondé de lumières se voyait bien depuis
l’Avenue de Saintonge !

Aux Bergères, les petites fenêtres n’ont pas empêché cer-
tains d’écrire sur leurs carreaux « Joyeux Noël et Bonne
année » ! C’est un message simple qui nous plait, car ne
plus se dire « Joyeux Noël », ne plus se dire « Bonne An-
née », ne plus se dire « Bonjour » ... Pas de ça dans notre
quartier ! ! !

Armelle Rouault et Jean Lalou
Coprésidents du Conseil de Quartier Nord-Ouest

LE BOSQUET : rétrospective 2001-2006

Au LCR du 4 le Bosquet, le 18 janvier 2006, a eu lieu une
exposition sur la kermesse 2005 et les actions menées de-
puis 2001 (telles que Halls en fête, Immeubles en fête, Fêtes
du jeu, Théâtre et Interviews d’habitants, Ramassage de
printemps, Repas ‘Saveurs du monde’ des habitants du 16).

Tout cela entrait dans le cadre du projet partenarial Vivre
ensemble sur le Bosquet. Familles, ou enfants venus avec
le CLMO, ont été heureux de partager ce moment convivial
autour d’un goûter.

Pierrette Berthelot, habitante
Jean-Marie Lejeune, Gardien 3F

Sandra Chaleyre, CAF
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Heureusement non car la pauvre base n’aurait pas pu les
accueillir. Fêter les 50 ans du scoutisme et les 40 ans de la
base scoute de Bures relevait d’un pari : viendraient ils ?

Au cours de ces 40 ans, cette base a vu passer bon nombre
de scouts et de guides, 3000, 4000 ? Personne n’a vraiment
pris le temps de compter, mais cela fait beaucoup de monde
et nous étions plus de 400 à venir nous retrouver et nous
replonger l’espace d’une soirée ou d’un week-end dans le
scoutisme.

Alors le samedi : spectacle, 50 ans de scoutisme vu à travers
ses composantes (louveteaux et jeannettes, scouts et guides,
pionniers et caravelles, compagnons et Jems), avec une petite
pièce interprétée par des compagnons et un montage à
travers 50 ans de photos de camp. Le grand jeu étant de
mettre des noms sur des visages bien jeunes ou de se revoir
lors d’un camp il y a 20 ou 30 ans.

Une exposition dont le clou était une tenue scoute complète
des années 60, du matériel de l’époque - les sacs à dos ont
bien changé depuis - des centaines de photos, des cartes de
France couvertes de points jaunes, bleus, rouges ou verts
montrant les camps d’été, une carte du monde montrant les
pays dans lesquels les équipes pionniers /caravelles, Jems
et compagnons étaient partis pour leurs projets.

Un maître mot a rythmé ces présentations, celui qui pour-
rait presque résumer la pédagogie scoute et guide de France :
SOLIDARITÉ. Bien sûr le mouvement a évolué au cours
de ces 50 ans, la tenue a pris des couleurs, la co-éducation
filles-garçons s’est installée, pour déboucher sur la fusion des
scouts et des guides en un seul mouvement, mais le fond reste.

Solidarité bien sûr, mot clé de cette fête :
- solidarité entre générations avec l’aide que les anciens
apportent aux jeunes ;
- solidarité avec les plus démunis par les camps « plein vent »
regroupant des scouts et des non scouts qui, sans cela, ne
partiraient pas en vacances ;
- solidarité avec les handicapés par les opérations « arc en
ciel » et la participation des scouts à l’organisation des
manifestations handisport ;
- solidarité internationale avec les projets compagnons et Jems.

Les anciens découvraient les projets des compagnons au
Sénégal, en Inde, au Cameroun, en Equateur, en Maurita-
nie, ceux des pionniers au Maroc, les voyages des caravel-
les en Suède, les photos du jamboree international où Bures
représentait la France aux Etats Unis ...

Ils découvraient aussi que les idées fortes étaient toujours
là. On ne parle plus de la BA quotidienne, mais tous les
camps mettent un point d’honneur à rendre un service pour
la communauté qui les accueille : la construction d’un pont
en bois, la réfection d’un lavoir, celle d’un moulin ou d’une
chapelle. Partout, au cours de plus de 250 camps d’été, les

scouts et guides de France de Bures ont essayé de laisser
un petit souvenir positif et concret de leur séjour.

Le scoutisme reste aussi un lieu d’éducation des jeunes :
- éducation d’abord au respect des autres  dans leurs diffé-
rences, leurs richesses ;
- éducation au respect de la nature : pas un camp ne se
termine sans un nettoyage à fond du lieu de camp, pas une
année sans que les scouts ne participent au nettoyage des
bois de la région ;
- éducation à la débrouillardise, un bon scout n’est jamais
démuni face à un problème, même si parfois la solution relève
plus du miracle ;
- éducation à la responsabilité : nos jeunes chefs doivent
gérer un camp, un budget, les tracas du quotidien, et ce dès
l’age de 20 ans : les Jems et les compagnons partent seuls à
l’aventure dans des pays lointains, mais avant ils ont financé
leur projet, préparé le voyage, défendu leur dossier devant
des élus pour obtenir des petites aides ;
- éducation à la solidarité, être scout c’est faire partie d’une
équipe et vivre en équipe avec les qualités et défauts de
chacun.

Solidarité aussi des un-peu-plus-anciens qui consacrent une
partie de leurs loisirs à être chef, transmettant leur savoir,
leur expérience, leur dynamisme aux plus jeunes qui seront
plus tard chefs à leur tour.

Formation aussi, à la photo bien sûr, à la mécanique (car il
faut savoir réparer un véhicule quand on part dans le dé-
sert), au son pour sonoriser les événements. La base de
Bures a une solide réputation dans le domaine du son ; elle a,
par exemple, assuré toute la sonorisation du rassemblement
au Champ de Mars lors de la venue du pape Jean Paul II.

Tout cela a été évoqué par le montage du samedi soir ; les
échanges entre les plus anciens et les jeunes allaient bon
train sur les techniques, les souvenirs, les conseils, les idées.

Le lendemain, une célébration très musicale réunissant les
jeunes, les anciens, les parents et tous ceux qui le sou-
haitaient. Après - scoutisme oblige- nous avions un grand
rallye dans les bois autour de Bures, avec un petit détour
par la base scoute des Ulis. Près de 150 participants à ce
jeu, jeunes et anciens, parents et enfants mêlés dans des
équipes, et pour les gagnants… une BD de la Troupe des
Castors datant des années 60 et une boussole pour éviter
de perdre le cap.

Nous nous sommes quittés le dimanche soir, nous promet-
tant de se revoir bientôt, sans attendre les 100 ans de la
base. Heureusement en 2007, le scoutisme mondial aura
100 ans que nous fêterons à Bures !

Jean Azan
e-mail : mireille.azan@wanadoo.fr

BASE SCOUTE : ils sont venus, ils sont tous là

mailto:mireille.azan@wanadoo.fr
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L’école ouverte au collège des Amonts

L’école ouverte est devenue pour les élèves ulissiens une
possibilité de lier l’utile à l’agréable. Beaucoup se sont déjà
inscrits à cette école des vacances où la matinée est consa-
crée au choix, au français, aux maths ou à l’anglais, ensei-
gnés de manière ludique, et où l’après-midi les enfants par-
ticipent à des ateliers de découverte ou pratiquent un sport.
Pour tous les élèves ulissiens ? Non ! Au collège des Amonts,
l’école ouverte a mis du temps à s’installer puisque le der-
nier conseil d’administration vient seulement d’admettre que
ce projet pourra être mis en œuvre.
On peut s’interroger sur les raisons qui ont retardé l’appro-
bation d’un dispositif qui a fait ses preuves auprès d’élèves
qui rencontrent des difficultés dans leur parcours scolaire.
Jusqu’à présent, cette activité n’avait lieu qu’au Lycée de
l’Essouriau dans le cadre de « Ville Vie Vacances » (dit
« Plan Eté Jeunes ») et du Contrat Educatif Local. Les pa-
rents d’élèves FCPE et PEEP avaient soutenu cette propo-
sition d’école ouverte, tout comme le représentant de la
Municipalité, en Conseil d’Administration du collège des
Amonts il y a quelques années.
La mise en place tardive du dispositif au collège des Amonts
a pénalisé ceux qui en avaient besoin ; pour ceux-là, le temps
perdu sera difficile à rattraper. Mais, ne voyons que l’avenir :
l’école ouverte au collège des Amonts est enfin une réalité !

Brigitte Verniere
Présidente de l’Union locale FCPE - Les Ulis

Le PROJET de RÉUSSITE
ÉDUCATIVE aux ULIS
À la demande de l’Union locale de la Fédération des
Conseils de Parents d’élèves (FCPE), la Direction de la vie
scolaire de la ville a accepté de présenter le Projet de Réussite
Educative aux parents des enfants scolarisés aux Ulis.
Ce projet nous a été présenté le 26 janvier 2006. Malgré
une large diffusion de l’information, très peu de familles se
sont senties concernées. Le public était largement constitué
de parents élus FCPE des conseils locaux, de quelques
membres de la PEEP et de représentants  d’Ulis Contacts
et de l’UAU qui soutiennent cette action. En tant que
présidente de l’Union locale FCPE et en tant que mère de
famille, il me paraît regrettable au regard des difficultés
rencontrées à l’école par nos enfants que si peu de parents
aient jugé opportun de se déplacer.
Mis en place dès septembre 2005 par la ville, le Projet de
Réussite Educative complète harmonieusement les actions
du Contrat Educatif Local. Ce dernier trouve son efficacité
dans des mesures collectives, tandis que le  Projet de Réussite
Educative est destiné à prendre en charge les difficultés
individuelles de chaque enfant.
L’Education Nationale a prévu que le Programme
Personnalisé de Réussite Educative pour les enfants qui
éprouvent des difficultés ou qui manifestent des besoins
éducatifs particuliers puisse s’articuler avec un dispositif de
réussite éducative. Quel que soit leur environnement social,
familial ou culturel, il est devenu évident pour l’Education
Nationale et les collectivités locales qu’il faut aider les
enfants et les adolescents, de 2 à 16 ans,  pour favoriser la
réussite de leur parcours scolaire. Cette aide, qui reste
complémentaire à l’éducation apportée par les parents, ne
pourra être mise en œuvre qu’avec leur approbation.
Dès la maternelle, un accompagnement individuel sera
proposé aux familles pour les enfants présentant des signes
de fragilité. Un suivi éducatif pourra intervenir sur la pause
de midi de l’école et se poursuivra par une aide au sein
d’études dirigées. De plus, l’entraide scolaire associative
ou municipale permettra aussi un suivi individualisé.
En cohérence avec le soutien apporté aux enfants, une in-
tervention éducative complémentaire (culturelle, sociale,
sanitaire…) pourra aider la famille à parfaire la construc-
tion de la personnalité de l’enfant. Tout au long de la prise
en charge d’un enfant dans le cadre du Projet de Réussite
Educative, une évaluation et une adaptation du dispositif
seront faites au regard de la situation individuelle du jeune
concerné et de sa famille.
Pour bénéficier de ce projet, il suffit à la famille de l’enfant
rencontrant des difficultés scolaires de se faire connaître
auprès de la Direction de la vie scolaire, en Mairie. La Di-
rectrice ou le Directeur d’école maternelle ou élémentaire
pourra diriger l’enfant en difficulté sur le Projet de Réussite
Educative, après avoir obtenu l’accord de la famille.
Le Projet de Réussite Educative se construira dans le res-
pect des choix des parents et dans la confidentialité. Cha-
que famille peut rencontrer un jour ou l’autre des difficultés
avec ses enfants ; la possibilité leur est donnée aujourd’hui
d’obtenir une aide adaptée à chaque situation.

L’Union locale de la FCPE adhère pleinement à cette initia-
tive et souhaite vivement que les  parents utilisent les multi-
ples dispositions prises par la municipalité dans ce Projet de
Réussite Educative pour la réussite de chaque enfant.

Brigitte Verniere
Présidente de l’Union locale FCPE - Les Ulis

e-mail : brigitte.fort-verniere@wanadoo.fr

FCPE : Congrès départemental aux Ulis

L’Union locale FCPE vous informe que

le CONGRES DEPARTEMENTAL FCPE aura lieu
toute la journée du samedi 20 mai 2006,

dans la salle des fêtes n° 2 de Courtaboeuf, aux Ulis.

Des animations gratuites sont prévues pour les enfants et
vous pourrez déjeuner sur place (participation financière
demandée).
Le débat de l’après-midi sera ouvert aux sympathisants.
Pour toute information, contacter l’Union locale FCPE.

Adresse : Union locale FCPE - Les Ulis
MPT de Courdimanche, 91940 LES ULIS
e-mail : brigitte.fort-verniere@wanadoo.fr

mailto:brigitte.fort-verniere@wanadoo.fr
mailto:brigitte.fort-verniere@wanadoo.fr
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Défilé Est : de la MPT de Courdimanche au parc urbain
La matinée du 25 mars débuta par le gonflage à l'helium de 350 ballons, avec bonne humeur. À partir de 14 heures, beaucoup
d'enfants et d'adultes sont venus se faire maquiller par des mains expertes. En raison du mauvais temps, la démonstration de
capoeira a eu lieu dans la MPT. Puis, une foule joyeuse a parcouru le quartier Nord et Centre-Est. (Photos : Pierre, William)
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et défilé Ouest : de la MPT des Amonts au parc urbain
La préparation de ballons a occupé une partie de la matinée. Un maquillage multicolore a eu lieu à partir de 14 heures et des
animations prévues pour l'extérieur se sont déroulées dans la MPT à cause du mauvais temps. Mais la pluie n'a pas empêché
le défilé de serpenter joyeusement dans les quartiers Nord-Ouest et Berry-Saintonge. (Photos : Pascal, Michel & William)
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UN VOYAGE ORIGINAL
(POLOGNE - SLOVAQUIE - UKRAINE)

Bois Debout en Pologne est
une association culturelle à
vocation internationale. Créée
en 2001, elle a pour objet
d’aider à la sauvegarde du pa-
trimoine rural polonais en bois,
particulièrement intéressant et
nombreux dans les régions de
Pologne frontalières de la Slo-
vaquie et de l’Ukraine. Bien
qu’exceptionnel, ce patrimoine
reste largement méconnu.

Afin de faire connaître ces merveilles de charpenterie que
nous entendons concourir à sauvegarder, notre Association
a déjà réalisé deux grands voyages en Pologne (2002 et
2003). Ces voyages, organisés entièrement par nos soins,
ont été très appréciés. En 2004 et 2005, nous nous sommes
concentrés sur la réalisation d’expositions et n’avons pas
proposé de voyage. En 2006, au contraire, nous planifions
un voyage original ouvert à nos adhérents anciens et nou-
veaux et à leurs proches.

Ce voyage est prévu sur 2 semaines : du 22 juillet au 6 août.
Il s’agira de faire une grande boucle qui, de Paris en pas-
sant par Prague, nous fera traverser la Slovaquie d’Ouest
en Est pour nous amener en Ukraine occidentale ; le retour
vers l’Ouest nous amènera à parcourir le sud de la Pologne
jusqu’à Cracovie. Il s’agira de découvrir, à la fois, l’archi-
tecture rurale si mal connue (en Slovaquie, en Ukraine et
en Pologne) ainsi que des villes intéressantes.

En effet, cet itinéraire nous permettra d’emmener nos voya-
geurs dans le milieu rural carpatique, qui renferme une ar-
chitecture de bois unique en Europe dans des régions où ne
vont pas les "tour operators". Nous ne négligerons pas pour
autant les villes prestigieuses comme Prague et Cracovie
ou la ville ukrainienne de Lviv, ainsi que de petites villes
moins connues mais qui méritent qu’on y fasse une halte
(Bardejov - Przemysl, …).

Si ce projet vous intéresse, n’hésitez pas à me téléphoner ou à
m’adresser un message sur Internet.

Françoise Nozati
Présidente-Fondatrice

BOIS DEBOUT EN POLOGNE
Association pour la sauvegarde du patrimoine

et le développement rural polonais
9, allée de Montréal - 91430 IGNY

Tél.:  01.69.41.01.61 (jusqu'à 22 heures)
Mél.: boisdebout@club-internet.fr
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FÊTE DU JEU : le 20 MAI
de 14h à 19h au Parc urbain

Aux Ulis, cette fête est organisée par un collectif d'associa-
tions, amicales, conseils de quartier, Services municipaux,
simples habitants, coordonné par la Ludothèque de l'AVAG.

Programme
Comme en 2006, il y aura : jeux d’adresse - jeux de straté-
gie - jeux de construction - 2 espaces à jouets pour les plus
jeunes - jeux de société -  finale du tournoi inter-classes
d’Othello - maquillage - jeux d’équilibre (échasses...) - buvette
Il y aura aussi des nouveaux stands : Sudoku - Expositions
(« Illusions d’optique », « jouer, vous avez dits jouets ? »)
- Jeux de cour de récréation - Un podium d’animation (mais
il faut un animateur !) - Baby foot humain.

Rendez-vous le mercredi 26 avril à 20h30
à la ludothèque, 16-19 les Hautes-Plaines,

pour la suite des préparatifs

Que chacun vienne avec : la liste des participants présents
le 20 mai, et sur quoi il s’investit (stand, bar, affichage, ins-
tallation, rangement…) et quand - Des idées supplémentai-
res pour étayer les stands - Sa liste de matériel spécifique.

Contacts
Ludothèque de l'AVAG - Tél.: 01 64 46 70 61

e-mail : ludo.avag@laposte.net

Site de Association des Ludothèques de France :
http://www.alf-ludotheques.org/

mailto:boisdebout@club-internet.fr
mailto:ludo.avag@laposte.net
http://www.alf-ludotheques.org/
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VISITE DES MALADES
avec calme, coeur et prudence

La section d’Orsay de l’asso-
ciation VMEH (Visite des
Malades dans les Établisse-
ments Hospitaliers et les
maisons de retraite) regrou-
pe des bénévoles qui visitent
les malades (enfants, adultes,
personnes âgées dans les mai-
sons de retraite).

Les visiteurs venant de l’extérieur apportent une présence,
une écoute, un échange. Ils assurent au moins une visite par
semaine dans un centre hospitalier ou une maison de retraite.

Des malades et des personnes âgées vous attendent, n’hésitez
pas si vous avez un peu de temps libre à venir renforcer
notre équipe d’Orsay et de sa région.

Si les besoins matériels des malades et des retraités en éta-
blissement sont moindres qu’autrefois, si les soins apportés
sont plus efficaces et moins douloureux, il y a toujours autant
d’isolement et de souffrance morale.

Les visiteurs ont leur place dans le mouvement d’humanisa-
tion des établissements hospitaliers et des maisons de retraite.

Faites vos visites en vous efforçant de ne pas paraître pressé,
votre présence doit tendre à apaiser, à rassurer.

Vous êtes à l’écoute amicale de la personne visitée qui
désire, en un contact personnel, partager ses préoccupa-
tions, ses inquiétudes.

Visitez avec votre cœur, mais prudemment, en observant les
consignes de l’association  et celles du personnel soignant.

Josette Porcheron

Santé - Propreté

ContactContactContactContactContact

Association VISITE DES MALADES DANS
LES ETABLISSEMENTS HOSPITALIERS

Section d’ORSAY
VMEH, chez Josette PORCHERON,

43, Avenue des Pinsons - 91400 ORSAY
Tél./Fax : 01 69 07 36 36
Portable : 06 83 01 89 84

e-mail : josette.porcheron@tele2.fr

Centre National de LiaisonCentre National de LiaisonCentre National de LiaisonCentre National de LiaisonCentre National de Liaison

VMEH, Centre National de Liaison,
8 bis, avenue René Coty - 75014 PARIS

Tél./Fax : 01 43 20 95 16
C.C.P.  PARIS 13297 56

Agréée Fondation de France

ET VIVE LA TECHNIQUE !
Jadis, les "cantonniers" se servaient de râteaux, fourches,
pelles et balais. Mais c'était fastidieux et fatigant, au point
de s'endormir sur le manche. Heureusement, le progrès a
volé au secours des "techniciens de surface" et les a libérés
de contraintes inhumaines. Quel bonheur de se promener
avec un moteur à essence sur le dos, de porter un casque
sur les oreilles pour ne pas succomber au charme de ses
décibels, de respirer à pleins poumons un air où se mêlent
des particules minérales ou biologiques ! Quelle douce
sensation de s'asperger les bas de pantalon en inhalant un
brouillard ou frétillent de vivants microbes ! Sans compter
la joie de partager ces plaisirs avec les habitants. Mais c'est
trop de bonheur ; il est temps que l'on invente aussi des
masques et lunettes de protection.

Pierre Piquepaille
Habitant de la résidence des Bathes

11
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mailto:josette.porcheron@tele2.fr
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CAUCHEMAR révélateur
24 février - Le collectif Ensemble Gagnons la Paix (EGP)
a organisé, en partenariat avec le cinéma Jacques Prévert,
une projection-débat du film « le cauchemar de Darwin »,
de Hubert Sauper, montrant que les frais de transport de la
Perche du Nil sont réduits par un important trafic d'armes
(cf. le Phare n° 27 p. 9). C'est lui qui obtint le lendemain le
César du "meilleur premier film", ce qui déclencha aussitôt
la parution d'articles inquisiteurs dans le journal le Monde...
Quoi qu'il en soit, plus de 130 personnes ont participé à cette
initiative. Merci à Jérôme Brodier et à Priscilla Piot d'avoir
contribué à sa réussite !

egp.lesulis@wanadoo.fr

UN 19 MARS POPULAIRE

Il y a rarement eu autant de monde qu'en 2006 pour
célébrer la fin de la Guerre d'Algérie le 19 mars, de tous
âges, de toutes origines, de toutes traditions. Il est donc
manifeste que la population ulissienne reste attachée à
cette date, contrairement à ce qu'espéraient certains...

mailto:egp.lesulis@wanadoo.fr 
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EXPOSITION ET DÉBAT SUR LA GUERRE D'ALGÉRIE

Merci Messieurs,

Pour votre travail qui a dû être de longue haleine et qui
retrace bien l’histoire et les différents aspects de cette
guerre qui a longtemps été niée dans les esprits comme
« Guerre ». (Il faut aller visiter le château d’Amboise qui
fut la prison du Roi Abd El Kader et de sa famille : là se
trouvent des tombeaux de prisonniers morts en France.)

Merci pour votre espace de paroles : je voulais dire ici
que, jusqu’à la deuxième guerre mondiale, les
combattants, résistants, pouvaient être fiers d’avoir lutté,
combattu, car ils résistaient contre l’occupant souvent
allemand ou anglais (je suis petite fille, petite nièce, arrière
petite nièce et petite fille de résistants, combattants
morts au combat, depuis des siècles …). Mais là, fille
de combattant d’Algérie, nièce de combattant d’Algérie,
je ne peux ressentir que de la honte. Je ne suis pas en
colère contre mon père, mes oncles, car ils n’avaient
pas le choix à 19-20 ans en tant qu’appelés, mais je
suis en colère contre l’État Français, qui a toujours traité
les habitants des colonies de façon honteuse. Là, la
France est envahissante et je n’en suis pas fière :
paradoxe français, pays des droits de l’Homme ?

Je suis née le 17 avril 1961 et mon père, à 20 ans, n’était
pas là. Mon oncle a passé 5 ans en Algérie et à son retour
il était alcoolique, schizophrène et a fini en psychiatrie.
Mon père est revenu de la guerre violent et il boit depuis.

Qu’ont-ils fait là-bas ? Je n’en sais rien, mais j’ai honte.
Ils ne le diront jamais.

Une fille de France

Lettre trouvée dans l'urne de l'exposition
L'Association Républicaine des Anciens Combattants
(ARAC) a présenté, du 13 au 24 mars, à la MPT de
Courdimanche et avec le soutien du collectif Ensemble
Gagnons la Paix, une expo sur la Guerre d'Algérie.
Vernissage le 16 mars et conférence-débat le 24 mars.

La Guerre d'Algérie, ses séquelles
et les résurgences du colonialisme

Tel était le thème de la conférence-débat qui a eu lieu, le ven-
dredi 24 mars à partir de 20h30, à la MPT de Courdimanche.
Ci-dessous de g. à d. : Alain Ruscio (historien spécialiste des
questions coloniales), Alban Liechti (soldat du contingent
ayant été en prison pour refus de porter les armes en Algérie),
André Fillère (Pt de l'ARAC-91), Henri Alleg (journaliste,
écrivain, auteur du livre "la question" sur les tortures en Algérie).

Allocution du vernissage (extraits)

Certains ou certaines peuvent sans doute se demander pourquoi
- nous qui proclamons notre volonté d’agir et d’unir en faveur de
la paix - nous donnons à voir des expositions relatant les guerres :
celle de 14/18, d’Espagne, de 39/45, d’Indochine, d’Afrique du
Nord, etc.
L’interrogation est légitime et se justifierait pleinement si le cou-
rant de pensée dominant s’exprimait en faveur de la paix, du dé-
sarmement, de l’amitié et de la solidarité entre les peuples.
Hélas, chacun sait qu’il n’en est rien ; et il suffit de voir le monde
d’aujourd’hui, de subir les informations TV et de lire certaines
presses, pour se rendre compte que la violence, la haine, le racisme,
l’oppression, l’exploitation du plus faible par le plus fort sont
toujours à l’ordre du jour. (...)
Dans ce contexte, rappeler l’horreur des guerres, les causes de
leur déclenchement, les séquelles qu’elles engendrent est l’un
des cheminements dont nous disposons pour alerter les jeunes
consciences - et rafraîchir les anciennes - afin qu’en connaissance
de causes, elles ne remettent pas les pieds dans les mêmes ornières
dont nous avons eu à souffrir dans le passé. (...)
Voilà pourquoi la mémoire est indispensable et doit être alimentée
pour refuser toute résurgence du passé. Voilà pourquoi nos
expositions sont indispensables pour transmettre les relais, les
repères nécessaires à la connaissance, à la réflexion et à l’action
au service du devenir de l’humanité.
Merci de nous aider dans ce travail et d’unir vos efforts aux nôtres
pour  permettre l’avenir à visage humains auquel nous travaillons.

André Fillère
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La guerreLa guerreLa guerreLa guerreLa guerre

La guerre, mon frère

Faut-il en rire

Ou en pleurer

Déchirer le voile

Se taire, écrire

Crier jusqu’à tout dire

Tout oser, tout espérer

Même l’inexprimé !!!

YYYYYann i c kann i c kann i c kann i c kann i c k

UTOPIES

Comment peut-on nous reprocher
de nous battre pour des utopies,
quand le monde entier nous envie
nos grands du siècle des lumières ?

Ils se sont battus pour des valeurs utopiques
qui sont devenues les valeurs de la République.
Liberté Egalité Fraternité,
voilà les utopies de nos aînés.

Comment peut-on nous reprocher
de nous battre pour des utopies,
pour  l’école de Jules Ferry
où nos enfants peuvent tous aller ?

Alors que, dans certains pays,
ils travaillent encore pour du riz,
comme il y a cent ans dans notre pays.
Les sortir de la mine était-ce une utopie ?

Comment peut-on nous reprocher
de nous battre pour des utopies,
quand nos grand-mères se sont battues,
quand elles sont descendues dans la rue ?

Pour obtenir le droit de voter,
le droit comme nous de travailler,
le droit  de ne pas pondre et torcher sans réplique,
pour devenir pilote ou Président de la République.

Comment peut-on nous reprocher
de nous battre pour des utopies,
quand nos aînés se sont battus
pour le week-end se reposer ?

Pour des vacances au soleil de juillet,
pour le droit d’être soigné,
quel que soit mon métier et la paye attribuée.
Même si je ne peux plus travailler.

Est-ce encore une utopie
de pouvoir s’arrêter à la fin de sa vie ?
Ou de pouvoir quand-même manger,
quand on ne veut plus de vous pour travailler.

Oui, je veux me battre pour les garder,
toutes ces utopies par d’autres gagnées.
Mais, pire encore, je veux que le monde en profite,
que sur la planète, pour d’autres, elles soient écrites.

Pire encore, d’autres utopies je veux chercher.
Le droit à la dignité et pour cela le droit de travailler,
le droit quel que soit mon statut de me loger,
et toute ma vie de m’instruire et me former.

Non je ne veux pas me laisser
dominer par le marché.
Je ne veux pas accepter
un jour de subir ta pitié,
je veux garder ma dignité !

Bernard Amar

LoctudyLoctudyLoctudyLoctudyLoctudy

Quand Loctudy
Dénudait ses épaules
J’entendais le clapotis
De son rire sur ma vie

Le bonheur accourait
Comme une mouette

Pour manger dans mes mains
Les miettes du chagrin.
Août remaillait ses filets
Septembre allait venir
La fraîcheur au bout
De ses doigts roux.

YYYYYann i c kann i c kann i c kann i c kann i c k
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L’association Entraide Petite Enfance
a changé d’adresse fin janvier 2006

Dorénavant vous nous trouverez au rez-de-jardin de la
tour Octobre, pour louer à bas prix poussette, landau, lit
de bébé, etc. ou pour acheter de la layette d’occasion.
Ce local est ouvert chaque vendredi de 14 à 17 h.

Nouvelle adresse :

Tour Octobre 30, Les Hautes Bergères
91940 LES ULIS - Tel.: 01 69 28 61 10

Présidente :

Madame Sundari Golabakichenane

et même UNE LETTRE DU MAROC !

Suite à notre article « courir randonner c’est le pied » paru
dans le Phare n° 27 d’octobre 2005, un courrier du président
de l’association sportive d’Azilal, au Maroc, nous rappelle
leurs activités et cite la participation au Moussem. (*)

Il nous remercie vivement et nous propose de renforcer nos
liens inter-associatifs pour des voyages touristiques et
sportifs, avec hébergement offert par l’association sportive
d’Azilal.

L’APEX*ULIS (association qui édite le Phare) souhaite
entrer en contact avec les associations ulissiennes
intéressées par cette proposition, afin d’y donner suite.

Contact : Jean-Marie Dupont
Tel.: 01 69 07 87 50

(*) Un Moussem est un rassemblement annuel, pendant
plusieurs jours, des personnes d’origines et de croyances
différentes qui ont en partage le respect des autres, la
tolérance et la solidarité.

Les Ulis, le 8 Décembre 2005

SERVICES TECHNIQUES
Secteur VRD - Espaces Verts
Centre Technique Municipal
Rue des Causses - 91940 Les Ulis
[...]

Le Maire des Ulis,
Chevalier de la Légion d’honneur,
Sénateur honoraire,

à

« LE PHARE »
MAISON POUR TOUS LES AMONTS
91940 LES ULIS

A l’attention de Madame PIOTELAT

Objet: Réponse au journal «Le Phare»

Madame,

Suite à l’article paru dans le journal « Le Phare » en
octobre dernier, je tiens à vous préciser les raisons de la
présence de barrières autour de l’aire de jeux.
Cette aire de jeux fait l’objet de dégradations contre
lesquelles nous essayons de faire face.
Entre le 13 septembre 2004 et le 15 novembre 2005, nous
avons fait intervenir 3 fois une entreprise pour refaire le sol
de sécurité sous les jeux:
! 13 Novembre 2004: réfection du sol autour du toboggan;
hélas le 26 Novembre 2005: arrachement de ce même sol.
L’entreprise a effectué de nouveau une reprise lors de l’un
de ses passages sur la ville, dans le cadre de sa garantie.
! 27 Août 2005: fermeture du jeu suite aux dégradations
sur le sol autour du toboggan et du jeu sur ressort.
Intervention mi-novembre de l’entreprise lors de divers
travaux sur la ville. Ouverture du jeu le 29 Novembre après
séchage des reprises.
Pour éviter la présence d’usagers sur un risque, les services
techniques condamnent par des barrières l’accès au lieu.
Malheureusement, certains individus rouvrent ces barrières
qui, de ce fait, deviennent dangereuses. Les services techni-
ques vérifient et replacent régulièrement ces protections
pour minimiser tout incident.
Nous espérons que ce jeu ne fasse plus l’objet de dégra-
dations de ce type qui nécessitent toujours un laps de temps
d’intervention. Nous sommes soucieux de mettre à dis-
position des usagers des jeux sécurisés et conformes à la
réglementation.

Je vous prie d'agréer, Madame, l'expression de mes
salutations distinguées.

Pour le Maire, Par délégation, L'Adjoint au Maire
[Tampon de la mairie et signature illisible]

Rédaction bénévole du Journal le Phare :
• Bernard Charpenet  (Directeur de Publication)
• Pierre Belbenoit  (Rédacteur en Chef)
• Jean-Jacques Weil  (responsable photo)
• Jean-Marie Dupont  (gestion financière)
• François Guigon  (communication par Internet)
• Arlette Gobert  (secrétariat de rédaction)
• Pierre Piquepaille  (maquette, relations techn.)

Adresse : MPT des Amonts  (case 14), 91940 Les Ulis
Adresse électronique : redac.phare@wanadoo.fr
Pages sur Internet : http://uau.lesulis.free.fr/pub/apex/

L'A.G. de l'APEX*ULIS, qui édite le Phare, aura lieu
le samedi 10 JUIN à 10h, Tour Octobre (rez-de-ch.)

UNE LETTRE DU MAIRE DES ULIS

mailto:redac.phare@wanadoo.fr
http://uau.lesulis.free.fr/pub/apex/
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ce
journal.

Un véritable
travail de fourmis

attend les volontaires
par des articles à propos des

chantiers. Ainsi le Phare pourra
apporter aux lecteurs votre regard.

Le Phare  -  Numéro 29, avril 2006Expression graphique

Regard sur
les techniques photographiques
numériques & argentiques

Pratique du tirage noir & blanc...
Préparation de photos pour les articles...

Activités proposées par l’association APEX*ULIS

à la MPT de COURDIMANCHE
le JEUDI de 20h30 à 22h30

Responsables de l’atelier photo :
Jean-Jacques Weil et Florence Mégli

Renseignements : 06 11 07 27 06

Changez la boite
à images

Mes-
dames,
messieurs,
ne vous
cachez plus
derrière vos
appréhensions !
La photographie
vous intéresse, venez
la pratiquer en toute
quiétude à la MPT de
Courdimanche, où
l’association APEX*ULIS
vous attend. Point de cours
magistral en amphithéâtre pour
appréhender les nouvelles
technologies de la photo numérique
et du mythe du tirage noir & blanc,
mais une activité collective qui se
pratique au rythme de chacun. Ouverte
à tous, individuels ou associations, cette
initiation ne requiert aucune compétence
particulière. La Rédaction du Phare compte
sur vous pour développer autour du journal une
équipe de photographes prompte à l’usage de
l’image car, devant l’ampleur des changements
sur la ville dans les prochaines décennies, de
nombreux sujets vous attendent.

Autre ville, autre image

Dans le cadre d’un projet de conservation
d’un patrimoine visuel, notre rôle de

témoins citoyens aura une énorme
importance, car aucun Ulissien ne

semble bien mesurer aujourd’hui
l’impact des projets municipaux
sur les comportements urbains.

« Démolitions d’immeubles,
construction de lotissements

et création d’une ZAC»,
d’où l’importance pour

le Phare de générer
une couverture

médiatique de ces
événements.

Autant de
points forts

qui seront
développés

dans les
colonnes

de

Crédit p
hoto : J

acques P
icavez (so

urce CPA)

Florence  et  Jean-Jacques


